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« Mon message
demandez l'asile

Charles Michel, dans un entretien accordé au « Soir »,
s'adresse aux migrants en situation irrégulière
et à leurs hébergeurs.

La semaine a été dure pour Charles Michel. La division des
libéraux francophones sur le projet de loi organisant les
visites domiciliaires a mis le Premier ministre sous pres-

sion, l'obligeant à reprendre la main sur un dossier qui secoue le
gouvernement. Dans un entretien accordé au Soir jeudi en nn
d'après-midi, à la sortie d'une séance parlementaire tendue,
Charles Michel a tenu à « remettre en perspective» l'action gou-
vernementale en mati~re d'asile. Il rappelle qu'« il :lJ a des prud-
dums conformes à l'Etat de droit » pour obtenir l'asile, et des
recours possibles. Mais le Premier ajoute que « si nOîlS voulons
une politique d'asile équilibrée entre fermeté et humanité, il faut
qu'il y ait une riffectivité pour ce qui conceme l'ordre de quitter le
territoire ».

Pas question d'abandonner le projet de loi sur les visites domi-
ciliaires, cette procédure «envisagée quand toutes les autres
démarches ont échoué ». Mais le Premier reconnait mener des
consultations sur le projet de loi: «J'entendrai notamment des
constitutÙmnaliste.ç, des juges d'instl'uction. Je précise que l'objec-
t{f d'une politique de retour effèctive sem maintenu. »

Commentant l'accueil de migrants par des particu-
liers, Charles Michel parle d'une «fo1'1n.ede fierté à
constater que des citoyens, nombreux,
ont ce r4fl"'l'e de générosité».
Avant d'ajouter: " Mais
mon message est le sui-
vant comme Pl'emier
ministre... À ces mi-
grants, je dis: deman-
dez l'asile! Rentrez
dans le cadre de.
l'État de droit. » • ••

•• »

« Je veux être le gardien de la sérénité »
.,. Dossier soudanais,
visites domîciliaîres ...
Le gouvernement fédéral
est la cible de critiques
tous azimuts, le Premier
n'est pas épargné,
.,. Charles Michel
argumente, rectifie,
s'explique: « Je ne suis
nî sourd ni aveugle,
je comprends l'émotion,
je consulte, j'aviserai. »
.,. Et protège le label
« libéral »,

Jeudi en fin d'après-midi, à
l'issue d'une séance parle-
mentaire tendue, où il a es-

suyé le tir de barrage de l'opposi-
tion à propos des visites domici-
liaires concernant les migrants,
Charles Michel nous reçoit au
Seize. Il se dit «détendu ». On le
sent surtout combatif. Le Premier
ministre veut s'expliquer, Voici...

le projet de loi sur les visites
domitiliaireli lOUlOtiteun débat
tendu, jusqu'au sein de votre parti,
Où en êtes-voulO? Votre position?
Il .1/ (1 fJeal/coup de con.fitsimr à
propos de ee que /IOUS faisons . .le
VI'U:l'remet/re en pt'l"spectit'e.
Poru' ce qui concerne les l'Ilndidats
il l'a.sile.en guNr d'une rrcol!l!ais-
sance l'IImllle réfugiés parce qu'ils
sllnt persécutés dans leur pa./j.~.il,/j

a des procédure.s conformes à
l'État de dmit et. précisons-le. ce
nest pas le gouvernement ml lUI

miniMre qui apprécie au cas par
cas et qui décide. .l'ajoutE' que,
quand ces personnes sont recon-
/!Ue,~comme rifugiés. umm (WlJ1lS

jll!~é qu'i/.filllait les intégrer plus
"jte, nolamment par le travail,
d'où, dans cedomaine, une série de
règles /Hm velles, adoptées il .1/ a
cleu;l'an.s. S'ils ne sonl pas l1~con-
/lU,çdu l'rem ier coup (mill/J<' r~fi(-
giés, ils ont des recours possibles,
udminiBtratijs et juditiaim~, là
mcure co/!formes à l'Élat de dmit.
Dans loul ceci, 0/1 applique les
standards européens et inteml1tio-
lI!tUJ;',

Deuœièmemmt, i/ .1/ a le cas des
pers(l1lncs donl le,ç demandes
cZ'w>ileSOlltrepoll,~sée,Çpar les ins-

tallœs et, lor,çqul' tous les l"I'cours
0111 été éPUÙiés,se t'oient il/'l}(/ser
un ordre de quitter le tcrl'itait·e.
Là, si //(Jus L'OU laliS'line politique
d'asile équilibrée entre fèrmeté et
h !lIlWllité, ilfaul qu'il,l/ ail une if-
,/èctit'iti pour ce qui concerne
l'on/Tf!de quitte/'le territoire. SUII.Y
cela, 0/1 .wmlh'l' la que.çtion de la
régularisatùm.

Votre parti y fut favorable, une
opération de rêgularisation eut
lieu en 2000-2001 sous le gouver-
nement arc-en-del...
En ~tfèt. uvee Antuine Duquesne il
l'IntérieJll: Mais c'était u/u' pé-
riode où les procédure.~ d'asile
étaient e:drememl'lIt longues, et
pendant ce temps-là, une intégra-
tioll s'opérait, par le.. enfanls qui
vonl il l'école, les rencontres, le"
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mariage.s... Depuis lo/'s, les diffé-
rents gout'ernemellt.ç ont crl1!sidé-
rabrement amélioré lesprocédures,
plus rapides, plll.~1;ff'icaces,
J'a}mlfe ceci, en lien uvec l'enquête
sur le Soudan: on doit appliquer
l'article ,1 de la Convention euro-
péellllC des dmits de l'homme. pré-
l'a/Jan( que même qUl/nd quel-
qu'un a vu su demande d'usile re-
jùsêe, ail doit encore vériflel; ÙU-
surer qu'un Ile le renvoie pas dans
un pa.y.~où il pourrait être pel'Sf'-
cuté ... C'est lin point dé, c'est t'rai
partout CIl Europe: comment ap-
pliquer cet ilrfiele .) ? Nous allise-
l'ons, n.ous atlendolls les dsultats
de l'enquête sur le Soudan. nous
aginms dans la plus grandt'
tmnspul'I'/l.œ. je pense au Parle-
ment.
En attendant, des familles hé-
bergent des migrants. Que leur
dites-vous?
Pou l' cesfamille." j'ai /Hl prqfimd
respect. il.V a peut-être même une
fonne defierté à coMtater que des
cito;ljens. nOlllbrcu.l.'.ont ce rtiflf'!:'C
dl' générofdté. Quand}'cntends qlle
qllelqu'u" qui est membre de ma"
parti, goutler/wllr aduclle7llent
(Hervé Jamar. NDLR), passe du
temps à jouer à des.l'cu.!'de société
avec dcs migrants,je sui.'fier, oui.
.tie'r de cette lUlllière.. de ulte cha-
leur. Mais Illon message e# le sui-
vanl comme Premier ministre ....
ri ces migl'Clnls,je di,ç: demandez
l'as ile.' Rentrez dans le cadre de
lÉtat de dmit, Le dseau Fedasil
est en sit'uatio" de pOl/voir ac-
cueillir l'ellsernbre des personnes
hébergées chez des pa7·tiC1/lirrs. .Je
sais que beaucoup d'entre elles es-
pèrent aller de manièl'e irrégulière
vers la Grande-Brt'tagm' ... MaÎ.S,je
lllÎ dit.Jr lunl'Ccet apprl: deman-
de::: l'asile! Vou,s sere:::pris Cil
charge par le ré,.eau Fedasil.
Quant à celles et CCIU' qui sont dé-
bmflù Ilans leu l' demande d'asile
pur le.ç instanl'Cs administratit ..es
et judiciaires, cela au terme de
/(lus les reeour.', il.1fa l'f/rlide ,'J, 011
peut améliorer ça à l'at't'nir. cestle
sens de l'enquête sw' le Sowian, je
lhi dit. Mais /Jilur re reste, Nfaat
mettre el! œuv1'Cla politique de re-
tau'; cOlllme l'EuTrlpe le reCllIn-
nlllnde. Si on ne/itit pas ça, Oll en-
voie CC message au reste du
mlmde: t'ous pout'e:: t'eflir efl Bel-
gIque, 071 ne t'DUS rellvel'!'(l pas
vers vatre PIl,lJS,et t{it ou tard, il.v
al1l'll une régularisatitm ...

De là 11prévoir des « visites domi-
ciliaires », J'objet du projet de loi
incriminê ...
ri partir du IIlfllnent où toutes les
voies de recours ont été épuisées, et
dès lors qu'il.y a un ordre de quit-

tn' le te1'/'itoire, il faut pouvoir
l'exù'uter, Le texte de loi soumis au,
«A ces
lnigl"all ts,,je
di.~: de l1uuul ez
l'luûlc. Rentrez
da lU; le l'luIre
de l'État
de droit»

Parlemel1l privait des gamnties,
I1nentend beaucoup de contre-l,é-
rités, La vù;itt' domiciliaire est en-
l'is!/gét' lorsqu<' toutes les aulres
démarches ont échoué. La loi de
1.980,adaptic en 2005, dit e.1"pl'es-
,~é11!enlque le,~hébergeur;~hum.a-
nitaires Ile seront en aucun cas
cn'milwfisés. il II:V aura pas de
cmncti011Spénales, Certains out
créé le doute, et 7IIC7lti il la popula-
tion il cet égard, En France, il peut
.11avoir des poursuites judiciaires.
sur la base de lois volées sous
Fra m;ois Hollande, pas che::"ous.

Il reste qu'il pleut des critiqu es,
de tous côtés. Sur les fouilles
notamment. ..
Je lit' suis pas sOllrd,jimtends qu'il
.11a des incompréhen,çion.~, peut-
être des malentendu.L. Unc visite
dOllliâliairr n'est pas une perqui-
sitùm. on ne peut pus allerfo uiller
dans les tirnil's, dallil le linge, 011

ne peut viser que des éléments
visibles, qui sont «à vue »,

Quand même, il y a de la brutalité
dans toutes ces opérations ...
Chaquefois qu'il.V a une dllile do-
m ü:iliaire ou cilleperquisitù}/l. en

matièrr d'inspection .,odale, d'i7l8-
peetion du tl'cwail, d'in,~pcctioll
fiscale, il.1fa f!!.fccth'cnwnt lwe cer-
taine brutalité, c''estt'mi.., Atten-
tùm. Je ne dis pa,~ ici que les ser-
vice.• de policiers sont bruta,u,J:,
simplement qu'il,V u quelque chase
de l'hoquant }Jour le.•gen.~qui sont
visité.~,bien mtendu, c'est ét'ident,
el c'e.~tpOUl' l'a qU'lm a prévu de.•
garanties, comme je l'ai dit. Cela
étant, comme chef du gOlwe1'lle-
ment, ,il! ne suis ni sourd ni
at'eugle. je vois bien qu'U ,If u une
émotion,je tJeU'l' pouvoir anaz,lJllcr
lelltémoilf'wgell qui ont émaillé les
auditions en c'OInm,issioll parle-
mentaire.j'ai IUJuédes clmtaels.je
comulte, defaçon discrète. .le veUJ'
aBsumer totalement mon râle de
1fardien de la lIérénité.

Vous réformerez le projet de loi?
Il Yaura des amendements?
.le n'ai pas l'intention de mettre la
chlllTue avant les bœufs . .le mime
mes ctlll.çultatiolls, je tirerai les
ermeluBio!l,çensuite, Je re.,te ra-
tionnel, J'entendrai notamment
des l'OI!stitutioll7ll1li..te,.,des juges
dïn,'tmrtion. Je précise que lilb-
Jectif d'une politique de rclml1' e.f
fixtive sem l111linteml.:Même si}/!
re.~peetele fait que pour certainB
dam l'opposition. visiblement, il
.faudrait abfllldonner cette poli-
tique de l'etrlUr.Nos concito,ljens
doit'ent sllt'oir que si cela d,'vait
advenir, cm aurait !ln Calais dam
les semaines qui suivenl en Bel-
gique, Slll' le chemin elela Graml/:'-
Bretagne ...

Vous lancez cet appeJ: demandez
l'asile! Mais vous savez bien que
parmi ces migrants, nombreux
fuient des régions misérables
sur le plan socio-êconomique,
pas forcément la persécution
politique ...
Accueillir tous les migrants soeio-
économique .•? Ce n'est pa.~le choùr
'lui a été.fàit en Europe. E,wi.,ag,'r

lwe autre ,çtmtégie li cetle ""helle
et. Cilpills des l'C/'sonne.~persécu-
tées politiquemen t, viser l'accueil
des migrants économiques - très
nombreuJ' de l'autre côté de la
Méditerranée, sur le continent
africain-, c'est entrer dans lUI dé-
bat d'ulle tout autre nature, d'ulle
autre dimenllioll. Ceca' qui
plaident pour cela. qu·il.' ,.;e
démasquent, qu'il.. le disent et
aSSllment à visage décocwert.

C'est notamment l'analyse d'Enri-
co Letta, ancien chef du gouverne-
ment italien ..,
La bOflne approche dans ce cas,
c'est de sc mobiliser beaucoup plu,ç
pour le elévdoppenllmt dans les
pays d'origine, pou/' lu stabilité,je
pense 1I0iamment à la Lib,lJe -
flOUSatrOnsparlé de cela avec le.s
autorités russes lors de mon
m,ya!;e à Moscou.

Revenons il la politique d'asile.
Beaucoup ne veulent pas deman-
der l'asile chez nous car, en vertu
du règlement de Dublin (l'obliga-
tion de déposer sa demande
d'asile dans le pays europêen oil
J'on est arrivé en premier), ils
seraient renvoyés vers l'italle ..,
Si nous sommes le seul pa.ys euro-
péen à ne plus appliquer Dublin.
les passeurs, lest7'Ofiqlumts d'être.•
!cumaùls. eeux qui gagnent de l'ar-
gent SUI' ra misè/'e des autrell, se-
ront les premiers à le comprendre.
Sur Dublin, je lIuis très f'ngagé C1l

.faveu)' el'ulle riforme: nous avonç

.formulé lin ultimatum à l'endmit
des pa.lI.çdE Visegrad qui reftlserll
la solidarité et l'accueil des mi-
gral/t .•.En .lIlbstcl7lce:en l'absence
d'ull COllsensus, on utifisera les
majorités qualifiüs à la fin du
premie/' semestre pour décider
sans eUee.

Cela êtant, sur tout ceci, d'aucuns
estiment que le discours que vous
tenez n'est pas « libéral ».
Je répCllld.~s!lr la rationalité, JI'
['OUS ai expliqué da/ls quel schéma
nous opém", •. Nos ch0 iJ.' sonl équi-
librés, l't'spol!sables et solidaires.
NOII,' lI7HHlS accordé entre 10.000
et 15,000 pmlect1on8 internatio-
nale., en mo.venne chaque llnnée,
c'est bien plus que sous les gOlll'cr-
/1enu~nts prà'édents, et c'est nor-
mal, /10USdevions le .faire car la
situation internlltionale, t'OU';le
savez, était plus compliquée. Je di.•
qzlC tout cela est authen ti-
qllemelltlibérar,

Il n'empêche, ça fait débat
auMR ...
Je n'ai pli.' peul' du débat
interne. c'est plutôt /wefier-
té cluns /1/1 parti fibél'ctl, /1/1

signe de vitalité. Quand rm
est tOU8 sur la même 10/1-

gueur d·omle". VallS dites
que le parti est capol'lllisé !

Quant 11la décision de la
Cour de cassation sur le
Soudan, jugeant qu'il faut
mieux mesurer à l'avenir les
risques d'un renvoi au pays
des migrants? Quelles
conséquences cet arrêt
aura-t-il?
D'abord sllr la forme, il est
interpellant que la décisiol!
n'ait pa.. été ûgll!/iée à
l'État belge mais à la
pn'sse,. la plllil haute insti-
tutilm du pa.ys a laissé.til-
trCl' lUIt' décision pas encore
signée pal' le magistrat".
C'est grave sur le plan des
principe, •. SUl' le .fond. Je
vais (l!uc~ysercette décisioll.
mais si cc que dit la presse
est CIl7'/'ecl.elle ne fait qu'appu.ver
Ct' que j'amis e.rpliqué d~ià .au
Par/l'men t en déccm bre: le focus
principal, e'e,stde .~.avoil'commcnt
on applique l'article .3 de l.a
Cont'entio/1 eumpéell7/e des droits
de l'homme. Je l'ai clit. c'est un
point clé. Il.faudra probablement
clarifier .•

"rDII1>' •.••••••'111I. par
DAVID COPPI

MARTINE DUBUISSON
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Premier ministre «Manque
de leadership? C'est grotesque ! »

On dit que la N·VA donne Je ton au
gouvernement, que Charles Michel suit ...
Ce.,t tntnll'meut grlltesqu.'! Il .II a une
règle ab.,olue en l'/Ju1itivli' WH'WI l'm'fi
Ill' peut im.poser ..mu point de ['ur .WnN

lm rten air ••. Un purti, mi!nu bruyant.
n c.d ~~ien NUrI.Ii pl1rtetlaire.fI. Cèttt unI!

tedtnifjue de prfJpagande dl' 10 purt di'
r{Jpposition. Le propm~ f'.'~f grnfcsr}'U: .. il
l"';'U' à me ble!'.s~~rrl7Iai.~ 'ru Till pas b(rtu-
coup d'dfi:! sur t1ll1i. Cf .'lll'nt df'!!l attuiJue~'f

ud brJ/ninem. V" du t.'Ipr 1,,,,,!Jing ...

Ne visent-elles pas plutôt une présumée
faiblesse politique, un manque
de leadership?
CI'jj.pro[JOf!1" ·:mnt grnte!jqueli !J'ai tlppri.'i.
et ce/a s'e.st ren.ltJrcé tlrpuùr. tr(ll::; ans. que
/e leader.,Mp, 1·'f8tdegal'cler latêtefn/ide
quand dllutre" unt du ma/ il garder le"
flieds sar terrI' Ul/ 1" tête sur les ipuules.
Comme Premier ministre.je suù; uu-des~
"/1..,de lu ",Nie. je ne .,ui" pas le l'I'(sid,'''t
du MR ; et du"" le IIlmJèle be/gt'. le Pre-
ni in' a ./11.1' .finuticm tif! dmen.t pour lu
majorUé et pour le PU}I!). Ccs! mon c(}m-

pOl'tem'llI. Je "1' rm!t'lIIt/, pa" les rôles ...
Le lm'ti qui " ll' pills .,,'rrif!f pur rap-
pnrt il ,"(aTlAD~V pnur mettre rTlplll'"/! un

td guul!ememl'Ilt. ,ht laN-l~_ Aueull

autre parti n'a autunt renoncé à .'t'on

pro/l;l'Umme: lu N- VA a eI•••;.i dl' ""ttre
/t'R ftff'ol'me.~ C'mnmunuufuil'e,'i ou jn,lfiti-
tatirm1!,lle., dr l'cilt' pendllnl cinq an.'. Je
1.'uz.'J· 1If} J){M [J1r~,'j Iain.' Je f}f.t1i~ intime-

mellt que 'l'lldl'{" le 1'".11.'plu ..•"JI ide. l''r.•t
d'ubc".,! '" rendn' l"u., .",!ide .<lJI'!t- plu Il

,voeio-h-lUwmiquf"_ La meilleure guran/il'

pOlif lU1.-1rn"-rrlt" lu Bc/giqlU", c·r.od l"u.~
ltrnnploix, plw~ d·inr.~e"dùil>jemE·nf,"I. plu.~
cie su.c.ci:.'i ~/conomique. C'ts/ lu fOllditiUff

df: la cohésion lWI.:iale. C11.',,;t une (·rnl.l'il"·

tionfoNet relffilri..~it par mou t.1:périclu.:e
eUrapêt"1lne: lt"~pU.lJs qui ,';o"t (·otifront.6;i)
il de" diffîc·ulti. •. ,tructurcllc·." institu-
ti/llllll'lie., sont dc" poy" "ù l'I,I/ u de"
il"CI/'t,~ i-mporta./I/.t; ~11-r le plan }I;(Jt.'io4fO-

nom ique, prfl~çez il l'Espagne.

Vous ireZ donc aLl bout de la législature.
Je pc"'''' être dllté d'ull tempin/merll
tt:Juwe t:f ré.'li.~tlJ 11t, En troiB, u/t.'t. tHtUs

U'(lTHUM plM nJfbrm_iI le pa;Vf;. on il. .fait
"lu., qlle \'11: rm /il tra11.~fDrmi.' En
t.•hangcull t rJfJtre modelefiBc{II, notre mo-
t.fèle écofwmique ... Du reS/f', IWU,1j ne pell-
l!iivn.s !Jus qUi' rWu;s i'éw".'!Jiriorl~ à r6mr-
ber aw,si nlpitll"mclil natn' huudicap th'

cumpititivitf. cc qui a IiM"': de l'éner!';!e
politiqu~ puur de Illwvclles riji.irmcvi
am bilieuses. l'impôt cles ""dili" III

madel'ut.t:atioll du ml.ll"du! du t1u{lail. ..

Je 8llù~.fie·rtiu tl'ilVaU réalisé, la l'rêotion
d" 175.000 empillis. la p<"peetil'I' de
.2 % rl~ crois!mncr l')r 2018. MCli.~je nr
.fllnfatnrl"nc pa,,,;. C<trje .'Ç(ti.~ (Th .•bier, que
l"'UI' b,."w·c."p defamUI,", t''''/ difficile.
MÉnie arIa le fra' .~JJifilq(Û ((mène plu y
dl' ]00 l'urns par moi ..•pour Ir..• ba.•••rI

nw.?/eus Bclll1ire.":, même fl[1C{' la fUlu.s ..iir
d"., e,welopp"" "(}(·ililt's. Il y a em'ore
braJ/c'oup de l1'u<'ail. Ruison jiO/11' /u-
quelle Je rc"w'ui mobilisé .fu'''111;w dCl'~
flicr jour pour pour,'iuù.-trr /a ml~~~'en
ol'dl'e de /i(JUe puy", Alors,je <'Olt,'1. pr,,~
flOsfique, sur diDi!rt'nfft :u~ietJ.j dr ~;odété
ou écunom iques. il N aura t!ucore dCli po~
limiq"Ut'-'J;·. dr,1( dramurit;Ufi(ws\ des im~
]J""s~ÙJJl." qw' fHJllS SUW'I1U:<o.'.: u·u b~"ddu
luicipi"" ... Mais re 1" sOllt pus le" paru-
mètTlJ,l~ .~·trw.'turt.'l.o;,. Le,.,. pa.1'llrnètre.~+ l'(+yt

!Il ""hbi"u, lala,yllllti dUII,' la muJarité.

Vous n'êtes donc pas du tOLlt dans la
perspective d'élections anticipées,
communales et législaliwes couplées?
Ce iJ·e.:d l'option de personnf'dlln,<4la mu~

jvritt!. L.;s dUJ:œ~ .'Wut da;re-~: ChUqUl'
jour, duu.j~u!,'(emainr duit être -uHle pour
rc·r~f('r(~':rlf~pa.l/'" ~ll.r Il>plun éCflnolniquc,
.'4odal. l~t Hà~urittlire. Donc, on t'a tra~
millerj""quâ lel.lin de la liKislulltre.

Mais la contestation ne s'étend-elle pas,
des institutions sont très critiques ...
.Je n(l1.'ai~·pas encote.fait l1W)l di,,-~(,uu1"S
cl"invrstituTt, uu parlement. que d~;à rm
disait ce genTe lb.' cJw.sr... Rt:f(lnnui8~C;:
mu rapCleité. f!t celle du gouvernc-mcnt~ el
disumorcerchuqll.e.fC}lS des sitewûurPJ où
- c'.c...lII.t Tlurmal en dérncl(TutÙ.· - il,ll a df!:t/

tCIJ!-:!on .'i. ,J'el(pèrt' qUt· VOlt." me rm,ve:::
dhendu et frës (·tmccntri sur ma Niche.

En décembre, on a senti le gouverne-
ment fragile sur 1. dossier soudanais ..•
Partout dlln.~ !r.i( paNS démOl'ratiqlJ.e~, et
;;:ingl.llirrrment da1i.~ un .<;,ljsft'>nH' propor-
tiO/lllel. iI.y (/ en l'emw1!eJlt" ililtrewail
dl! mig{ldtlthm lwr la ba.'u' .fe !aCC(JN{ dt,
gOlJ'f.'~n1l'tilf!1Jt. La dijJérrnrl' U1..'f!C mt'!.'

prftUr'fNs(,llr:~, c'e/'tf qu'ru fJul'lque.r.; an-
"ies, rm I.t I-'('eu unr t'run~fl}l'mu/ilm ra-
dù:altdu nwdt'dc eommiIuiratùw. Et la
'/vltr(ùJll dl' Pr-cmù'r minh~tn! rll"lwrigi.-
si .il' tlf'lU' être tiffictlcf' et t:ulfrul1ger de•••·
rr.ndtats,jc dois C0118tU11HlIf'1lt mllÎtrisf,''f'

f'hur!oJ!,c,je u•••.l/e il /!C' me III 'uis,,"r im-

•• QUllnd je vois le woh.me de dédslon.,
j'ai le sentiment que m. méthode
a pJut6t été optimale •••
:'>'IERiO:E-"'VES ,HJH~JlON""

pOSEr pilr personne. SaUl'l'1lt. il .II (J un
cmballt'I1U!Jit médiatique, qui/ait r.Ju'on

(1 rmûn.1( la L'Qporifi di" n~cul d d'unu/!J."!e
qu'cll~pura·v(1nt. Ce qui ptut ubimer la
qU/diti du débat dém",.,.atique .

les politiques aussi jouent dans celle
nouvelle forme de comm unication ..,
Je lie met/< pas en raus~' lUIt! cf1tigorie
d'u·Uur." Mlli,,)e ml' p""e III que"tilm,
{hUis (·ttfr ltfw.rrlh' cOrifigunrt-ion, cmu-
mmt i'eWe-t-rw il la qaelliti du débat
démucratielm' ?J(' "aisfrllppi leje wU, en
.t;;i(t1IC€.' Idénièf'f', pur le simpli~'m(' dl' l·t'r-

t(lÏ1H!S intt'rt'rllthms pu"rfemcntaire,s. ,11
crunprù,' de purtis db1l(l('"I·utiquc .••·. ,,[ui de
Jllu .• ('II fllus Iltilis",,1 la mf/Illide du
:;impli.'uue tJutrUl1cier.

Vous visez le PS ?
Je ru'l'Ù';,f pt'rNililIl e.

Dans votre gQuvernement, vous avez
un spécialiste de cette com accélérée,
provocatrice: Theo Fr.ncken.
VOIU lIr'e= raison . .l'al été t'()l!fronté Ù

deu.l' r.IJpe," de situations Ut1et' Thl'O
Fra 1I1.'kell , Dtf~ ..••itullfj·oms où il disait
qllelque clw.,I' dtlb",,11l1l1e1lt b"n"l. mai"
qui étaU d'·fun.a/i.vé de fl1{O'lt irraNo)t-
,lelle dan" lUI jell /l1I(j'lriti-ap!,,,.iti,,,, :
f"e~'t urrivi trè,o; trè:'i :mU'l)ent, Et de.'4 ..ii-
tuatimls, llt'tternf'llt m{ûw~ ,'WUt;!'" t. mi

j'ui tllppelé Ir'x pdndpcs. et les uUallcCs
n.icfs,,,·aire8 el1!<t runti la rt:uns.c;encr de.c~
K{Juvl~nJeme'llt. Su'r la que~tiuTl du Sou-
dan. d,'s cnmmJ/nicatiul1., nëtalfJJ]j pas
lIat·ptuble". et Thl'o Frc1l1c1œn a immf~
diatemrnt prisenté de~~C.T'l:tU:e,o;.

Vous n'êtes pas fatigué de devoir
toujours jouer les pompiers ?
JIll el une très grllnd(! d!ffért'll,ce entre la
pl.'r[:c]JNm~ donnée d,.. la grapiti! dé
l'incendie et lu l'é,''iti. Le dibut p"fsenté
('om"lf une gnlt'f! crist' dans lu presse t'sf
lu pillplut dlt tcmp., un dibnt b"",mnp
plu..o; rutionnel et serein dall,'" lu fnuJoritr.

Vous reprenez tout de même la main
sur le dossier des visites domiciliaires ...
C'e.~r mun job di! Premier mini,~fTe. uu
quolidien. de veiller il jill'ger /1" did~
,~iUIl.o:. Ir}; urbitragf!/i. Et quu1Hlje trOÙ; le
volumE (ll.l .t.iéâxirJn,.. j'ai le sflltimenf

qut' ma mit""de a plut,)1 été optimale.

Partant pour LInsecond mandat?
Jr Jllli p(l.~ rintrutioTl de m'l'.l'prime,. slIr
t'e .<"jet.

Et rempiler avec la même majorité?
En tout ('Wi,jt ...•liis e1ithrlu.~,iasf'l· quand
je t't1i.~ le~ résult(lt~. _

Propos rec:.-îUis pM

O,tl ET MA.D,

ANALYSE
Au combat
Il est tout sourire, combatif - lui dit
« tenace» -, mais aussi nerveux
comme on l'a rarement wu, Il remue
dans son fauteuil, parle avec les
mains. engloutit lrois cafés I!t un
Ice Tea en un peu plus d'une heure.
la semaine fut dure.
Trois jours à Moscou el, su,tout, la
division des bleus sur les « visites
domiciliaires ». les doutes dans son
parti, mais aussi dans sa majorité,
l'ont poussé à organiser « des
consultations », à reprendre la main
dans un dossier migration qui se-
coue son gouwernement et l'actuali~
té depuis des semaines, des mois.
Alors Charles Michel veut
convaincre - au sein du MR, de sa
majorité, de la population; l'opposi-
tion, il y a renoncé définitivement.
N'exclut pas quelques éclaircisse~
ments, car « je ne suis pas sourd,
{entends les remarques ». Mais il ne
touchera pas à la substance du
projet de loi, répétant que la poli-
tique migratoi re de la suédoise est
« ferme et humaine ».
le Premie r veut contrer « la désin-
formation », apporter « les
nuanCeS », dénoncer" les men·
sOllges ». FaCe à ce qu'il considère
comme du {{ bashing ». À l'entendre,
les « observateulS» prédisent sa
chute depuis le premier jour, mais il
le jure, il tiendra jusqu'au dernier,
en 2019. Fragile sa coalition? Il
balaie: « Entre la perception de la
preSSe et Cequi se passe au gouver-
nement » ••• Il y aurait un monde.
Des polémiques? Rien que des
débats inhérents à tout gouverne-
ment en démocratie, {( un travail de
négociation », des tensions qu'il a
« toutes désamorcées ». Manque de
leadership? ,{ Grotesque!» le Pre-
mier suit la N-YA ? « Totalement
grotesque! »
la contestation? Idéologique, pour
l'essentiel. Il maintiendra le cap.
là où il mettra tout le monde d'ac-
cord : « En trois ans, on n'a pas réfor-
mé le pays, on t'a transformé " ... Un
nouveau mandat en 2019 achèwe-
rait le travail, c'est l'horizon pour le
locataire du Seize et wisage du MR,
lancé dans une campagne longue
(des communales d'octobre 2018
aux générales de mai 2019) et
abrasiwe.

MA.D,D.CI
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